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TRAITEMENT RADICAL DE L'H-YPERTRO IILIr

DE.LA PROSTATE (1)
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Pio,svur d'asî2uoinieeî de cliniquce, chirurgicales à I'Un;vcsité Lavai

Depuisý lit dernierýe partie <lu 18, siècle, l'augmentation do
volume <le la prostate sénile était connue conmme .cause du
prostatisme; mais jusqu'à la fin du siècle qui vient de se
terminer, on ne lui opposa, qu'un traitement palliatif£ ou synip-
toi-latiquti - l'hygiène et le cathétèrismne.

Il est vrai qu'on avait cru guérir l'affection. par l'adniinis-
tration dle certains médicaments qui restèrent sanis effet ou
par lat section des obstacles à lit miction dont les résultats
furent le plus souvent désastreux.

Deux rai-ons emupêchèrent les -chi'rurgiens jimsqu'il y à peu
d'années, d'attaquer la prostate t

1" La gyravité d'ýs opérations avant l'antisepsie,
T~ les théories pathogeniques qui avaient cours pour expli-

quer l'hypertrophie.
Les uns disaient que l'augmnentation de volume n'était que

l'expression locale d'une mialad1ie générale, l'artério-sclérose ; les
âutres que ýc'était 'la ve$sie qui était primitivement maMae ýet,
que l'hypertrophiie prostatique n'en était qu'une conséquence.

Ainii- dans ses leçons cliniques 1888, Guyon dit:. « Je puis
" ail.si condwrea- que le trcitemcnt, radicat (le t'hipertrap)hie
" de -prostate -?'exie1 I)W. et. te.- scL2mit , exi.ster.»

-E Ahglterýro Sir U. Tl>ompsoný. ýQ .fisant l'écho de soli
'confrère franç;ais écrivait itYu aypes; 4eý b9nue raisQns pour

(1) Travail piesinté devant Je scctiou cirirj.!"ale, 'au premier Congtýs des Mdecina.
delangiie Franiaisc de l'Améerique dri Nord loi. ý5, :4C, 27; Juin 1992 à Qnébcc.


